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ALICE

Mon Dieu ! mon Dieu ! il se trouve mal ! (On 
accourt autour de lui et on le transporte sur un 
canapé.)
Murray. (Il ouvre Vhabit de de Sèrigny et découvre 

du sang, une blessure.)
Mais oui, il est blessé ! La blessure est grave !.. 

François, allez chercher un médecin h la cita­
delle ; adressez-vous en mon nom au général 
Murray... .(François sort.)

de sérigny, ouvrant les yeux péniblement 
Ah! où suis-je? A boire? Je brûle. (Alice lui 

apporte de Veau). Ah ! c’est vous, ma fiancée !. .. . 
Vous ne m’abandonnerez pas, n’cst-ce pas?. ...

ALICE

Non, non, jamais !... .Je le jure.
DE SÉRIGNY

Ah ! merci. (Il porte la main à son coeur.) Mais 
est-ce que je vais mourir ?

ALICE

Non, non, mon cher Jacques... .C’est impos­
sible !....

DE SÉRIGNY

C’est vrai ! C’est impossible!.... Mourir, 
lorsque le bonheur est si prêt.... Ce serait si 
cruel ! (Il fait un effort pour se lever). Non, je ne
mourrai pas....


